
Messe anticipée le 23 au soir du dimanche 24 août 2025 
21e dimanche du TO années C 

 

Première Lecture (Is 66, 18-21) 
« De toutes les nations, ils ramèneront tous vos frères » 

  1Ainsi parle le Seigneur :  
[Le ciel est mon trône, et la terre, l’escabeau de mes pieds.  

Où donc me bâtiriez-vous une Maison ?  
Où serait le lieu de mon repos ? 

  2Tout cela, c’est ma main qui l’a fait,  
et tout cela est à moi – oracle du S.  
Celui que je regarde, c’est le pauvre,  

celui qui a l’esprit abattu et tremble à ma parole.  

  6Une voix, un tumulte vient de la ville, une voix sort du Temple :  
c’est la voix du Seigneur, qui rend à Ses ennemis ce qui leur est dû. 

10Réjouissez-vous avec Jérusalem ! Exultez en elle, vous tous qui l’aimez !  
Avec elle, soyez pleins d’allégresse, vous tous qui la pleuriez ! 

11Alors, vous serez nourris de son lait, rassasiés de ses consolations ;  
alors, vous goûterez avec délices à l’abondance de sa gloire. 

12Car le Seigneur le déclare : « Voici que je dirige vers elle la paix comme un fleuve  
et, comme un torrent qui déborde, la gloire des nations. »  

Vous serez nourris, portés sur la hanche ; vous serez choyés sur ses genoux. 
13Comme un enfant que sa mère console, ainsi, je vous consolerai.  

Oui, dans Jérusalem, vous serez consolés. 
14Vous verrez, votre cœur sera dans l’allégresse ; et vos os revivront comme l’herbe reverdit.  

Le Seigneur fera connaître Sa puissance à Ses serviteurs, Il sera indigné par Ses ennemis. 

17Ceux qui se sanctifient et se purifient pour entrer dans les jardins, derrière une idole placée au centre,  
ceux qui mangent de la viande de porc, des bêtes répugnantes et des souris,  

succomberont ensemble – oracle du Seigneur –] 
18Avec leurs actions et leurs pensées,  

Moi, je viens rassembler toutes les nations, de toute langue.  
   Elles viendront et verront ma gloire : 

19je mettrai chez elles un signe !  
Et, du milieu d’elles, j’enverrai des rescapés vers les nations,  
vers Tarsis, Pouth et Loud, Mèshek, Rosh, Toubal et Yavane,  

vers les îles lointaines qui n’ont rien entendu de ma renommée, qui n’ont pas vu ma gloire ;  
ma gloire, ces rescapés l’annonceront parmi les nations. 

20Et, de toutes les nations, ils ramèneront tous vos frères, en offrande au Seigneur,  
sur des chevaux et des chariots, en litière, à dos de mulets et de dromadaires,  
jusqu’à ma montagne sainte, à Jérusalem, – dit le Seigneur.  
On les portera comme l’offrande qu’apportent les fils d’Israël,  
dans des vases purs, à la Maison du Seigneur. 

21Je prendrai même des prêtres et des lévites parmi eux, – dit le S. 
22Oui, comme le ciel nouveau et la terre nouvelle que je fais subsistent devant moi  

– oracle du S. –, ainsi subsisteront votre descendance et votre nom ! 

– Parole du S. 

➔ On est là dans le dernier chapitre 

du Livre d’Isaïe (1 291 versets) 

Proposé à 

lire en 

complément 

pour méditer 

la 1re lecture 

du 21e 

dimanche du 

TO années C  

20Et ils amèneront vos frères de toutes les nations pour en faire offrande au S., avec 
des chevaux et des litières traînées par des mules empanachées, dans la ville sainte, 
dit le Seigneur ; comme lorsque les fils d'Israël offraient leurs sacrifices, en chantant 
des psaumes, dans le Temple du Seigneur. 

Isaïe 66 dans la Septante (Jésus cite  

l’Ancien Testament dans sa versions grecque) 

20καὶ καταλείψω ἐπ αὐτῶν σημεῖα καὶ ἐξαποστελῶ ἐξ αὐτῶν 
σεσῳσμένους εἰς τὰ ἔθνη, εἰς Θαρσις καὶ Φουδ καὶ Λουδ καὶ 
Μοσοχ καὶ Θοβελ καὶ εἰς τὴν Ἑλλάδα καὶ εἰς τὰς νήσους τὰς 
πόρρω, οἳ οὐκ ἀκηκόασίν μου τὸ ὄνομα οὐδὲ ἑωράκασιν τὴν 
δόξαν μου, καὶ ἀναγγελοῦσίν μου τὴν δόξαν ἐν τοῖς ἔθνεσιν. 

➔ La liturgie retire le début du v18 (v18a) de la phrase 

du v17, quitte à changer un poil le sens d’Isaïe 66… 

18κἀγὼ τὰ ἔργα αὐτῶν 
καὶ τὸν λογισμὸν 
αὐτῶν ἐπίσταμαι. 
ἔρχομαι συναγαγεῖν 
πάντα τὰ ἔθνη καὶ 
τὰς γλώσσας, καὶ 
ἥξουσιν καὶ ὄψονται 
τὴν δόξαν μου. 

18Et moi qui connais leurs œuvres et leurs pensées,  
je vais réunir tous les peuples et toutes les langues,  
et ils viendront, et ils verront ma gloire. 

Is 66 

➔ …or la Septante a fait de même ! 

Le chœur de l’église de St Menoux (03210), 
quelques minutes avant le début de la messe 

➔ La Maison du Seigneur, c’était 

le Temple de Sa présence.  ➔ Le Ciel et la terre 

sont à Lui, mais Il 

veut bien un lieu 

pour Son "repos". 

➔ Et Il ne regarde que le 

"pauvre" assoiffé de Lui, 

tremblant à Sa Parole ! 

➔ Son véritable Temple n’est-il 

pas le Ciel, là où Il a Son "Trône" ? 

➔ De là sort Sa voix ! 

➔ Tremblons, de peur d’être de Ses ennemis… 

➔ …ou plutôt réjouissons-nous 

d’aimer Jérusalem, la "mère" de 

tous ceux qui croient en Lui ! 

➔ "Pleurons"…  

➔ …ses 

guerres ! 
➔ et désirons sa paix ! 

➔ Désirons aussi… 
➔ être consolés… 

➔ …par elle, et par le S ! 

➔ Il veut nous faire voir 

Sa puissance de paix  

et de consolation ! ➔ Je veux être tout à Toi... 

➔ et sauvé ("res-

capé") par Toi ! 

24abdEt au-dehors, on verra les dépouilles des hommes qui se sont 
révoltés contre moi : ils n’inspireront que répulsion à tout être de chair. 

➔ L’ "offrande au S"… 

➔ …n’est-ce pas 

Jésus-Christ,  ➔ …offert pour 

le salut… ➔ …de tous ceux qui ne refusent 

pas Son Règne sur eux ? 

23Alors, de nouvelle lune en nouvelle lune, et 
de sabbat en sabbat, tout être de chair 
viendra se prosterner devant moi, – dit le S. 

➔ Pour mieux saisir la 2e phrase du v20 

➔ On les porte en offrande à chaque messe ! 

Suite Is 66 

Fin d’Is 66 

➔ Peut-Il sauver les révoltés contre Lui ? 



Psaume Ps 116 (117), 1, 2 
R/ Mc 16, 15Allez dans le monde entier. Proclamez l’Évangile. 

  1Louez le Seigneur, tous les peuples ; 
fêtez-Le, tous les pays ! 

  2Son amour envers nous s’est montré le plus fort ; 
éternelle est la fidélité du Seigneur ! 

 
 

Deuxième lecture (He 12, 5-7.11-13) 
« Quand Dieu aime quelqu’un, Il lui donne de bonnes leçons » 

Frères, 

[4Vous n’avez pas encore résisté jusqu’au sang  
dans votre lutte contre le péché,] 

  5et vous avez oublié cette parole de réconfort,  
qui vous est adressée comme à des fils :  
"Mon fils, ne néglige pas les leçons du Seigneur,  
ne te décourage pas quand Il te fait des reproches." 

  6Quand le Seigneur aime quelqu’un,  
Il lui donne de bonnes leçons ;  
Il corrige tous ceux qu’Il accueille comme Ses fils. 

  7Ce que vous endurez est une leçon.  
Dieu se comporte envers vous comme envers des fils ;  
et quel est le fils auquel son père ne donne pas des leçons ? 

  8Si vous êtes privés des leçons que tous les autres reçoivent,  
c’est que vous êtes des bâtards et non des fils. 

  9D’ailleurs, nos parents selon la chair nous faisaient la leçon, et nous les respections.  
Ne devons-nous pas d’autant plus nous soumettre au Père de nos esprits pour avoir la vie ? 

10Les leçons que nos parents nous donnaient en croyant bien faire n’avaient qu’un effet passager.  
Mais celles de Dieu sont vraiment pour notre bien :  
Il veut nous faire partager Sa sainteté. 

11Quand on vient de recevoir une leçon, on n’éprouve pas de la joie mais plutôt de la tristesse.  
Mais plus tard, quand on s’est repris grâce à la leçon, celle-ci produit un fruit de paix et de justice. 

12C’est pourquoi, redressez les mains inertes  
et les genoux qui fléchissent, 

13et rendez droits pour vos pieds les sentiers tortueux.  
Ainsi, celui qui boite ne se fera pas d’entorse ; bien plus, il sera guéri. 

14Recherchez activement la paix avec tous,  
et la sainteté sans laquelle personne ne verra le Seigneur. 

– Parole du Seigneur. 

 

Acclamation (Jn 14, 6)  

Alléluia. Alléluia. 
Moi, je suis le Chemin, la Vérité et la Vie, dit le Seigneur ; 
personne ne va vers le Père sans passer par moi. 
Alléluia. 

➔ Aide-moi aussi, dans 

l’amour fraternel, à 

 "redresser" genoux et 

 mains affaiblies, et à 

 porter du fruit dans 

mon témoignage de vie ! 

➔ Le psaume 116 n’a que ces 2 versets. 

➔ Cette lecture fait suite à celle de dimanche dernier donnant 6 des 29 versets d’Hébreux 12… 

Proposé à lire en complément (1 sur 3) de la 2e 

Lecture de ce 21e dimanche du TO les années C  

Proposé à lire 

en 

complément  

(3 sur 3) de la 

2e Lecture de 

ce 21e 

dimanche du 

TO des 

années C  

➔ La fidélité su S envers Son peuple… 

➔ …n’empêche pas Son 

amour pour tous les h… 

➔ …et le don de J-C pour les sauver ! 

➔ …nous en avons médité 5 autres en plus. 

Proposé à 

lire en + (2 

sur 3) de la 

2e Lecture 

de ce 21e 

dimanche 

années C  

➔ Voici le contexte de l’enseignement de ce jour : 

➔ …notre lutte contre 

le péché en nous. 

➔ Or le Seigneur nous y 

aide par Ses "leçons" !    11Mon fils, ne rejette pas les leçons du Seigneur,  
ne dédaigne pas Ses critiques, 

12car le Seigneur reprend celui qu’Il aime,  
comme fait un père pour le fils qu’il chérit. 

Prov 3 

  3Fortifiez les mains défaillantes,  affermissez les genoux qui fléchissent, 
4abddites aux gens qui s’affolent : "Soyez forts, ne craignez pas.  

Voici votre Dieu : Il vient Lui-même et va vous sauver." Isaïe 35 

➔ O mon Dieu, aide-

moi à reconnaître 

Tes "leçons" …             
➔ …et à me soumettre  

au "Père de mon esprit" 

que Tu ne cesses jamais  

d’être pour moi ! 

➔ Et à ce moment-là  

on reçoit de la joie ! 

➔ La sainteté est à recevoir de Lui… 

➔ …mais aussi à "rechercher activement" ! 

Pendant la lecture de l’extrait 
de la Lettre aux Hébreux 

La Vierge et le maître autel du fond avaient 
une belle décoration florale installée pour le 
mariage qui avait eu lieu dans l’après-midi. 



 

Évangile (Lc 13, 22-30) 
« On viendra de l’orient et de l’occident  
prendre place au festin dans le royaume de Dieu »  

En ce temps-là, 
22Tandis qu’Il faisait route vers Jérusalem,  

  Jésus traversait villes et villages en enseignant.  
23Quelqu’un Lui demanda : « Seigneur,  

n’y a-t-il que peu de gens qui soient sauvés ? »  
 

Jésus leur dit : 
24« Efforcez-vous d’entrer par la porte étroite, car, je vous le déclare,  

beaucoup chercheront à entrer et n’y parviendront pas. 
25Lorsque le maître de maison se sera levé pour fermer la porte,  

si vous, du dehors, vous vous mettez à frapper à la porte,  
en disant : “Seigneur, ouvre-nous”,  
Il vous répondra : “Je ne sais pas d’où vous êtes.” 

26Alors vous vous mettrez à dire :  
“Nous avons mangé et bu en Ta présence, et Tu as enseigné sur nos places.” 

27Il vous répondra : “Je ne sais pas d’où vous êtes.  
Éloignez-vous de moi, vous tous qui commettez l’injustice.” 

28Là, il y aura des pleurs et des grincements de dents,  
quand vous verrez Abraham, Isaac et Jacob,  
et tous les prophètes dans le royaume de Dieu,  
et que vous-mêmes, vous serez jetés dehors. 

29Alors on viendra de l’orient et de l’occident, du nord et du midi,  
prendre place au festin dans le royaume de Dieu. 

30Oui, il y a des derniers qui seront premiers,  
et des premiers qui seront derniers. » 

– Acclamons la Parole de Dieu. 

 

Prions en Eglise Junior 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  4Et ces dix-huit personnes tuées par la chute de la tour de Siloé,  
pensez-vous qu’elles étaient plus coupables  
que tous les autres habitants de Jérusalem ? 

  1Des gens rapportèrent à Jésus l’affaire des Galiléens que Pilate avait fait massacrer,  
   mêlant leur sang à celui des sacrifices qu’ils offraient. 

➔ Ce dimanche nous donne à méditer             

9 des 35 versets du chapitre 13 de l’évangile selon Saint Luc. 

  6Jésus disait encore cette parabole :  
« Quelqu’un avait un figuier planté dans sa vigne.  
Il vint chercher du fruit sur ce figuier, et n’en trouva pas.  

  7Il dit alors à son vigneron : “Voilà trois ans que je viens  
chercher du fruit sur ce figuier, et je n’en trouve pas.  
Coupe-le. À quoi bon le laisser épuiser le sol ?” 

2aJésus leur répondit :  5aEh bien, je vous dis : pas du tout ! 
Luc 13 

5bMais si vous ne vous convertissez pas,  
5cvs périrez 

tous de 
même. » 

➔ Pourquoi cette question des disciples ? 

Luc 13 

  8Mais le vigneron lui répondit :  
“Maître, laisse-le encore cette année,  
le temps que je bêche autour  
pour y mettre du fumier.  

  9Peut-être donnera-t-il du fruit à l’avenir.  
Sinon, tu le couperas.” » 

➔ La mort est inévitable pour qui,  

Luc 13 

➔ malgré les 

gestes du S 

envers Lui, 

➔ …s’obstine 

toujours… ➔ …à ne pas se convertir ni produire du fruit. 
➔ "Leçons" 

➔ …et grâces 

du Seigneur ! 

➔ Si j’ai sombré ainsi, est-ce que je "connais" encore le 

Seigneur, au sens d’une relation vivante, aimante, confiante ? 

➔ …je ne suis plus "du Seigneur" ; 

je me suis tellement perdu que 

Lui-même ne sait pas d’où je suis ! 

➔ …et cela même  

si mon passé a été 

glorieux avec Lui ! 

➔ La "justice" c’est 

faire le bien : porter  

➔ des "fruits" de justice 

➔ et être uni à Lui notre seul Sauveur. 

➔ Attention : si je plais trop à me remémorer 

mon passé de proximité avec le Seigneur… 

➔ Attention : si je plais trop à me remémorer mon passé  

de proximité avec le Seigneur, en L’oubliant au présent… 

➔ …je risque un jour de vivre la douloureuse désillusion 

de voir plein d’autre que je croyais "loin derrière moi" 

être en réalité sauvés bien avant moi ! 



Homélie à la messe anticipée de 19h à St Menoux 
Père François Lavocat, curé de la paroisse Sainte Croix du Bourbonnais 

 

Avant la première lecture  

Le prophète Isaïe annoncé que la révélation du Seigneur  
pourra être annoncée par les nations  
[et donc pas seulement par les Juifs !].  

 

Avant la 2e lecture  

Il faut toujours savoir tirer profit des leçons que, parfois douloureusement, le Seigneur nous donne. 

 

Après l’évangile 

"Efforcez-vous d'entrer dans la porte étroite" : C'est une "leçon" que le Seigneur nous donne. Il nous 
invite à l'effort pour mettre en pratique [au présent !]  la Parole de Dieu, sans nous contenter d'évoquer 
notre passé [comme pour justifier notre inaction présente !], ou celui (prestigieux) de notre Église. 

« France, qu'as-tu fait de ton baptême ? » demandait Jean-Paul II aux Français réunis par milliers 
au Bourget le 1er juin 1980. Un héritage, ça s'entretient, surtout s'il s'agit d'un héritage chrétien 
[or là, ça se passe surtout dans les cœurs !]. Sinon, il risque tout simplement de disparaitre ! 

Parfois dans les familles il y a rupture de la transmission de notre héritage chrétien. Car il 
ne s'agit pas de le laisser dormir ! il faut aussi que nous le fassions dialoguer avec ce que se 
demandent et se disent les gens de notre époque. Il nous faut prendre à bras le corps ces 
exigences : c'est ainsi que nous entrerons par la "porte étroite" mentionnée par Jésus. 
 

 

 

Commentaire Prions en Eglise de l’évangile 
Anne Da, xavière 

La porte de l’espérance 

Isaïe proclame une parole d’espérance : le Seigneur veut donner à tous les peuples de la terre de 
contempler Sa gloire. Il appelle les rescapés d’Israël, les envoie rejoindre en son nom les plus lointains, 
rassembler les enfants de Dieu dispersés, leur annoncer Sa gloire. Oui, Jésus appelle à passer une porte 
étroite. L’évangile de Jean ne parle-t-il pas du Christ comme de la porte vers le Père ? « Moi, je suis la 
porte. Si quelqu’un entre par moi, il sera sauvé. Il entrera et sortira et trouvera des pâturages » 
(Jn 10, 9). Passer la porte étroite, avec et par le Christ, demande un engagement concret.  

Celui qui demande au Seigneur : « N’y a-t-il que peu de gens qui soient sauvés ? », se projette dans sa 
représentation d’un petit nombre de sauvés dont il ferait partie, excluant les autres. Il prend alors le 
risque d’entendre le maître de maison lui répondre : « Je ne sais pas d’où vous êtes. » Passer par la 
porte, c’est agir à la manière du Christ lui-même, pratiquer le droit, la justice, la miséricorde, marcher 
humblement avec Lui. Agir avec une détermination exprimée par une fraternité en actes. Nous ne 
passerons pas la porte étroite seuls, mais avec tous nos frères et sœurs en humanité, ceux et celles 
avec lesquels nous aurons fait alliance, partageant ce que nous sommes et ce que nous avons. En cette 
année jubilaire, passer la porte sainte nous ouvre à l’espérance de vivre pour toujours avec le Seigneur. 

Que représente pour moi la porte étroite dont parle le Seigneur ?  
Quelle est mon attente du royaume de Dieu ? 
Pèlerin d’espérance, comment ce jubilé  
m’aide-t-il à m’engager davantage avec le Christ ?  

L’église vue de son narthex 

L’église vue du centre-ville 

Le tombeau de Saint Menoux qu’on 
vient vénérer et implorer (d’où les 

ex-voto), au fond de l’église 



Méditation Prier au Quotidien de l’évangile 

 

Chants de cette messe  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le chevet de l’église 
de Saint Menoux 



Comment interprète-t-on habituellement Isaïe 66 ? 
Le 27 août 2025 sur copilot.microsoft.com/chats 

Isaïe 66, le dernier chapitre du livre du prophète, est souvent interprété comme une vision eschatologique puissante, mêlant 
jugement divin, restauration d’Israël, et universalité du salut. Voici les grandes lignes de son interprétation habituelle : 

   1. Dieu transcende le Temple 

• Le chapitre s’ouvre avec une déclaration forte : « Le ciel est mon trône, et la terre mon marchepied » (v.1),  
soulignant que Dieu ne peut être contenu dans un bâtiment humain. 

• Cela critique les sacrifices rituels dénués de cœur, et valorise l’humilité et la contrition intérieure. 

   2. Jugement et purification 

• Dieu vient « avec feu et épée » pour juger les rebelles (v.15-16).  
Ce jugement est vu comme une étape nécessaire avant la bénédiction. 

• Les infidèles, y compris certains Israélites apostats, sont confondus avec les nations idolâtres. 

                 3. Restauration et consolation 

• Jérusalem est décrite comme une mère qui console ses enfants :  
« Comme une mère console son enfant, ainsi je vous consolerai » (v.13). 

• Cette image évoque la tendresse divine et la promesse d’un renouveau pour le peuple fidèle2. 

  4. Universalité du salut 

• Toutes les nations sont appelées à voir la gloire de Dieu (v.18-19),  
et certaines seront envoyées comme messagers vers les peuples lointains. 

• Les nations elles-mêmes amèneront les dispersés d’Israël comme une offrande à Dieu (v.20),  
ce qui annonce une vision inclusive et universelle du salut. 

      5. Nouvelle création et adoration universelle 

• Le texte évoque les « nouveaux cieux et la nouvelle terre » (v.22), une image reprise dans l’Apocalypse. 

• Toute chair viendra se prosterner devant Dieu (v.23), marquant une adoration universelle et perpétuelle. 

Ce chapitre est souvent lu comme une synthèse théologique : Dieu juge, purifie, restaure, et ouvre Son alliance à toutes les nations. 
Il clôt le livre d’Isaïe sur une note d’espérance cosmique, où la justice et la paix triomphent. 

 

Quel contexte politique et religieux pour Jérusalem et les Israélites au moment où Isaïe 66 fut écrit ? 
Le 27 août 2025 sur copilot.microsoft.com/chats 

Un contexte historique marqué par des bouleversements politiques, une crise religieuse, et une espérance de restauration.  

    Contexte politique : entre exil et retour 

• Époque post-exilique : Isaïe 66 appartient à la dernière partie du livre (chapitres 40–66), souvent appelée le «3e Isaïe ». 
Elle a probablement été rédigée après le retour d’exil à Babylone, vers le VIe siècle av. J.-C. 

• Retour difficile : Les Israélites sont revenus à Jérusalem après la chute de Babylone (539 av. J.-C.),  
mais ils trouvent une ville en ruines, un temple détruit, et une société divisée. 

• Domination perse : Jérusalem est sous contrôle de l’Empire perse.  
Les Juifs ont une certaine autonomie religieuse, mais pas de souveraineté politique. 

      Contexte religieux : tensions et renouveau 

• Reconstruction du temple : Le second temple commence à être reconstruit, mais ce projet suscite des tensions. 
Certains groupes veulent restaurer les anciens rites, d’autres prônent une foi plus intérieure. 

• Conflits internes : des fractures religieuses entre les anciens exilés revenus de Babylone et ceux qui étaient restés en Juda. 
Les uns se considèrent plus légitimes que les autres. 

• Critique des sacrifices : Isaïe 66 dénonce les rituels vides : « Celui qui offre un bœuf est comme celui qui tue un homme » (v.3). 
Le prophète appelle à une foi sincère, fondée sur l’humilité et l’écoute de Dieu. 

   Espérance universelle 

• Ouverture aux nations : Isaïe 66 annonce que toutes les nations verront la gloire de Dieu et viendront à Jérusalem. 
C’est une vision radicale à l’époque, qui dépasse le cadre ethnique d’Israël. 

• Nouvelle Jérusalem : Le texte évoque une Jérusalem restaurée, source de consolation et de paix,  
comme une mère qui enfante et nourrit ses enfants. 

En résumé, Isaïe 66 reflète une période de reconstruction physique et spirituelle, où les Israélites cherchent à redéfinir leur 
identité après l’exil. Le prophète propose une vision audacieuse : un Dieu qui dépasse les murs du Temple, un peuple appelé à la 
justice, et une Jérusalem ouverte au monde. 


